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PARLONS FRANÇAIS
Parlons français. Affichons français. Multiplions la 

réclame française.
C’est un très mauvais goût que de donner à une autre 

langue la prédominance sur notre idiome national.
A Londres, à New-York, à Toronto, on ne met pas 

l'anglais au rancart. Tout se transige en anglais.
Mais à Montréal, mais à Québec, mais à Sherbrooke 

et dans tous les centres de notre province, le français de­
vrait prédominer partout.

Ce n’est pas de l’étroitesse, encore moins du fanatis­
me, mais de la convenance, de la justice.

Parlons français.
Honte à celui qui rougit de la langue de sa mère!
Honte à celui qui, dans les services publics, fait pa­

rade d’une langue qui n’est pas la sienne!
C’est avec ces trahisons et ces lâchetés que nous pri­

vons les nôtres d’emplois détenus par des unilingues.
Au téléphone, parlons français. Aux douanes, oxi 

geons des formules françaises. Dans les chemins de fer. 
dans les hôtels, dans les magasins, conversons en français.

Si nous montrions plus de fierté, notre influence se- 
i ait doublée.

A NOS MARCHANDS
Nos cousins de France ont l’habitude de lancer de 

temps à autre une expression particulière qui sert a dési­
gner quelque chose d'extraordinaire, comme succès, com­
me faillite, comme beauté, comme laideur, enfin une ex­
pression que l’on peut cuisiner à toutes les sauces sans 
cependant lui enlever sa saveur.

Le mot actuellement en vogue, ou plutôt l’expression 
que l’on rencontre partout, dans la presse, au théâtre ou 
au cinéma est: C’EST FORMIDABLE!!

Si un Français veut parler de quelque chose qui l’é­
pate, il dira de suite, “C’est formidable!!”

Eh bien, messieurs les marchands des comtés Rober­
val et Lac St-Jean, votre journal peut avec raison se ser­
vir de cette expression pour vous recommander ses colon­
nes. Le succès de ce journal est tout simplement formi­
dable!!” . . ,

Douze cents numéros sont distribues chaque semaine
à votre clientèle et cela la veille du jour où vous faites vo.-> 
ventes spéciales.

Pourquoi alors ne pas profiter de cela pour annonce) 
ce« ventes de fin de semaine? Venez nous voir ou télépho­
nez-nous sans tarder, et vous verrez que vous obtiendrez 
grâce à cette annonce, un succès “formidable!”

Une publicité bien faite est le meilleur moyen de s at­
tirer et de conserver une clientèle et nous nous ferons un 
plaisir de vous le démontrer.

N.-D. DE LA DORE
N VISITE
Madame Irénée Duguay, de 

relighsburg, Missisquoi, était 
i visite chez M. Ulysse Dallai- 
», ainsi que chez ses autres 
•ères et soeurs, de La Dore, la 
;maine dernière.
Mlle Georgette Dallaire, de 

ormandin, était en promenade 
icz ses parants, durant la se- 
laine du 23 juin.
M et Mme René de 1 Etoile, 

msi que Mme L. M. Poirier et 
;s deux filles Mlles Stella et 
lanche, de Sommersworth, N. 
., E.U., étaient en visite chez 

[. Honoré Poirier la semaine
ernière. . . „ „ .
M. et Mme Grégoire Dallaire, 

jnt de retour d’une promenade 
Mistassini, après une visite 

e trois semaines chez M. et 
Ime Rosaire Thibault et chez 
[. et Mme Adélard Dallaire. 
MM. Orner Matte, Jean Dal- 

iire et Zéphirin Dallaire, sont 
liés à Mistassini jeudi, le '1
lillct derner. .
Madame René Grenier, de SL- 

élicien, était en visite chez son 
rère M). Zép. Dallarc, la somni-

nedernière. .
M. Lorenzo Larouche, insti­

tuteur, de Montréal, et Ma:lame 
Larouche, sont arrivés le 9 juil­
let chez M. et Mme Joseph Ber­
geron passer un mois de vacan­
ces. Ils étaient accompagnés de 
IM lie Anita Larouche, qui est 
venue aussi prendre quelque 
temps de vacances.

Mlle Oliva Dallaire est de re­
tour chez ses parents, apres a- 
voir passé quelque temps a Ro­
berval.
Baptême

Samedi le 6 juillet—Joseph- 
Uldéric-Zéiphirin, fils de M. et 
Mme Louis Dallaire, née Lauret­
ta Chauvette. Parrain et mar­
raine M. et Mme Zéphirin Dal­
laire, oncle et tante de l’enfant. 
Porteuse Mme Grégoire Dallai­
re, grand’mèrs de l’enfant.

MARIAGE
Mercredi le 10 juillet, Mlle 

Hermance Rochefort de Notre- 
Dame de la Doré, fille de M. et 
Mme Joseph Rochefort, unissait 
sa destinée* à M. Armand Fra- 
dette, fils de M. Louis Fradette 
de St-Prime.

M. l’abbé J.-Onias Coulombe, 
de Grande-Baie, grand oncle de 
l’épouse a béni le mariage et a 
célébrée la messe, durant laquel­
le de beaux chants furent exé­
cutés par la chorale de cette 
paroisse.

A cette occasion M. Ilidola 
Rochefort, B.S.A., agronome de 
Chicoutimi est venu passer quel­
ques jours de vacances dans sa 
famille.

Ainsi que Mme Vve Joseph 
Rochefort, de Grande-Baie, Mme 
Ths-Ls Desbiens, de Chicoutimi, 
M. Méridé Coulombe, de St-lli- 
larion, comté de Charlevoix, M. 
et Mme Charles Dufour, de St- 
Félicien.

Nos meilleurs voeux de bon­
heur aux nouveaux énoux.
A ST-IRENE

M. et Mime Orner Matte, de 
La Doré, sont allés à St-Iréné, 
en automobile mardi le 25 juin 
accompagnés de leurs enfants 
ils sont revenus le 27 du même 
mois. Ils sont passés par la rou­
te de Grande-Baie-St-Siméon. 
MARIAGE

Jeudi le 27 juin M. Félix Cou- 
loriibe,’.fils de M. Louis Coulom­
be, de cette paroisse unissait sa 
destinée à celle de Mlle Lucia 
Bélanger, fille de M. et Mme Na­
poléon Bélanger, de cette pa­
roisse.

La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M. le curé Albert 
Boily.

Nos voeux de bonheur.
-------- o--------

U SESSION FEDERALE
La session fédérale, la derniè­

re du parlement actuel, a pris 
fin vendredi dernier.

Assemblée à St-Félieien
Dimanche le 7 juillet, grande vous traduire mes sentiments 

assemblée à St-Félicien à l’oc- dit-il” si Mme Weir était avec 
casion de la visite de l’IIon. Ro- moi depuis 2d heures que je suis 
bert Weir, ministre de l’Agri- dans votre région, depuis vingt- 
culture à Ottawa. M, le déput quatre heures que je me croirais 
L. Duguay, de St-Joseph d’AI- chez moi *‘at hom ". Passant à 
ma ainsi que le député Sam Go- la politique, ce ministre qui par­
boil et John Sullivan l’accompa- le avec éloquence et chaleur 
gnaient dans cette tournée du nous repassa ce que son gottver- 
Lae St-Jean. moment a fait pour le pays, en

L’IIon. Ministre a visité un particulier pour la classe agri- 
pett tout le Lac St-Jean, en par- cole: les difficultés étaient gran- 
t Tu lier les meilleurs fermes a-i des dit-il mais nous les avons 
gricoles et d’élevage; Député de ! surmontés dans une très bonn 
la Saskatchewan, c’est lui-mê- mesure; nous vous avens créés 
me un grand éleveur et il s’y | des débouchés, nous avons éta- 
connait en choses agricoles, c’est !bli la loi de la répartition et de 
du moins l’opinion de ceux qui j la distribution des produits a- 
eurent l’occasion de causer avec gricojes ; nous avons établi ! 
lui. | concordat et le Prêt qui fone-

Sur la place de l’Eglise plus tionu ra bientôt, aucun gouver- 
de 3000 personnes venus de tou- nement n’ont pu faire mieux, 
tes les paroisses du Lac St-Jean 11 termine en remerciant la fou- 
étaient massées : L’assemblé.» j le de son attention et en détda- 
eommença. à trois heures (heure rant, que les agriculteurs doi- 
avancée) annoncée par les dé-1 vent s’unir pour faire grandit 
donnations des quatre canon;lot prospérer une région déjà s: 
lu parc qu’on avait rempli del belle et si grande, 
ooudre à pleine capacité. M. M. Sam. Gobeil fut l’orateur

CSMMUNICATIOH

Castonguay maire du village fut 
pommé président d’asscmblé.

suivant: ce fut le plus long mais 
non le moins applaudi; il pari

an-
t d’abord M. le Notaire J.-S.-N [avec conviction, force et persua-

ticn. Dès le début il nous di 
que le vent des élections souIlT 
surtout, que l'atmosphère en e-d 
imprégné et prenez garde non 
lit-il d’être induit en erreur pat 

les faux prophètes. On vous di 
ta: Bennett l’homme des pro- 
m esses fausses ! ! !.

Bennett, l'homme des secour. 
directs... de la crise!... le die-

Turcotte, de Normand in est 
nelé à parler.

Il dit quelques mots de bien 
venue au Ministre, se fait l'in 
terprête de la foule pour lui di 
te comment la population /est 
heureuse de saluer au miliei 
i’elle le représentant officiel ! 
la grande classe agricole, la pr ■ 
mière du pays, terminant pat 
quelques mots en anglais à l'a 
dresse du ministre.

M. le Notaire Coulombe le 
suit à la chaire des orateurs: il 
nous parle de la loi des concor 
lats agricoles, de ses bienfaits 
et appuie sur le Prêt Agricoh 
l’appendice obligé de la premiè 
re loi, disant sans le Prêt pas d 
Concordats stable possible. P 
ermine en désirant une preuve 

une marque tangible de la vis' 
te du ministre. *

Le Dr L. Duguay, notre dé- 
nuté au fédéral prit ensuite la 
oarole: Après avoir présenté 
ses bons souhaits au public qtr 
l’acclame, il nous dit (pie non.» 
levons être fier de notre minis­
tre de l’Agriculture, qui négli­
geant le repos après une longu; 
session à tenue à visiter l’un 
les plus beaux centre agricoh 

du pays dans le but d’aider Ir 
classe agricole et pour mont rot 
combien il s’intéresse à tout le 
pays.

M. Duguay repasse en revue 
ce qu’il a fait dans le comté de- 
tmis que les électeurs lui ont 
fait confiance; il déclare qu’i’ 
n’a pas travaillé seul mais avec 
les Sociétés d’Agricultures ?r 
coopération avec elle, avec tous 
les électeurs qui se sont intéres 
ses à l’amélioration de leur sort : 
en particulier il nous prouve 
chiffre en main qu’il a fait ré 
duire du tiers les prix de trans­
port du fromage; il annonce que 
le gouvernement Bennett paby.-j» 
à l’avenir les frais de fabrica­
tion du fromage, toujours dans 
le but d’aider la classe agricole 
et prouve que le Gouvernement 
a droit d’aider cette classe puis­
qu’elle est la colonne vertébral;
:1e notre économie politique, i' 
nous dit qu’il était là sur la 
brèche pour défendre nos droits 
et nos principes contre les enne­
mis de notre civilisation que 
sont les communistes et ceux 
qui veulent nuire sournoisement 
ou publiquement à notre race 
et déclare |bi<m haut (pie son 
chef Bennett à mérité du pays 
par son inlassable travail et 
qu’il luttera de toutes ses for­
ces dans la bataille électorale 1 
qui se dessine à l’horizon. Il fu {|,mu. ne nen 
applaudi chaudement par j Api-ès la revue des lois rémédia-

tateur! mais qui pouvait pré 
voir cette crise en 1929 et 1930 
qui pouvait prévoir la profond 
dépression ou le monde ira, qu 
a plus que lui rempli de pro 
messes, Taschereau? (cris et 
"ire dans l’assemblée), alors 
pi'on soit sérieux et que la cli- 
que libéral de Québec ces s; 
l’attaquer, qui les dépasse d( 
•eut coudées; et qui connait le; 
dernières lois sociales passées 
sail bien que si Bennett n'a pa- 
•empli les promesses irréalisa 

blés par suite de la crise, se.» 
lernières mesures seront ni 
fameux pas dans cette âpre voie 
ilennett l'homme de la crise et 
les secours directs?.. .On le dit 
malheureusement sur les fenil 
les rouges, comme si avec notre 
petite population de dix million- 
nous pouvions régler la cris, 
mondiale, comme si les secour; 
directs n'avaient été demandé; 
par tous les partis, par tous les 
gens bien pensant, comme s’ils 
n'avaient été et n'étaient mu 
nécessité transitoire, comme s; 
Bennett ne travaillait à les rem. 
placer par du travail et une a- 
mélioration du sort commun : 
voyez, ces innombrables mar­
chés ouverts à notre commerce, 
marchés fermés sous l’admi­
nistration King; il cite les mil­
lions de surplus entrés au pays- 
grâce aux accords impériaux 
qui nous ont ouvert à eux seuls 
la moitié du marché mondial 
constitué par l’empire Britanni­
que: M. Gobeil passe en revue 
les lois rémédiatrices, les lois 
destinées ài tirer le peuple de 
/ornière où l’avait enlisé l’admi­
nistration précédente, qui cri­
tique et ne suggère rien; l’hom­
me de la crise s’écrie-t-il (pie 
l'homme du Bill des débouchés 
économique, que l'homme des 
arrangements, des concordats 
agricoles, du prêt agricole éle­
vé à 90 millions quand ancien­
nement il n’était que de dix mil- 
ions, et encore administré par 
les commissions provinciales re­
levant. de gouvernements se van­
tant de donner 2 à 2,/j et mê­
me 3V> de leur emprunt aux cul­
tivateurs mais s’arrangeaient 

prêter jamais.

Une rumeur sans fondement 
s’est répandue dans le comté 
voulant que j’aie accepté un 
position. Je tiens à déclarer for­
mellement qu’aucune position ne 
m’a été offerte et que je suis et 
demeure jusqu’à la tin candidat 
libéral pour l’élection fédérale 
qui aura lieu quand le Premier 
Ministre Bennett en fixera la 
date.

A. SYLVESTRE

bre d’ardents partisans.
L’IIon. R. Weir ministre d. 

l’Agriculture le suivit. Comme 
sa langue maternelle est l’an­
glais -et qu’il habite une provin­
ce anglaise, il s’excuse de ne 
pas avoir eu l’opportunité d’ap­
prendre notre langue, il se dé­
clare un ami de cette langue 
française qui est celle des vail­
lants guerriers *qui, sur le so 
de Franco combattirent et mou­
rurent à scs côtés lors de la 
grande guerre. Il parle avec en­
chantement de notre région et 
de la joie de rencontrer une fou­
le aussi sympathique, disant 
pour ceux qui ne comprennent 
l’anglais; “on a dit qu’on vous 
traduirait mes pensées mais 
malheureusement on ne pourra

twmmiN
MARIAGE T"

Mercredi dernier a été béni 
dans l’église de Normandin ! 
mariage ! • .Mlle Fernande lîuu 
dreault, tille adoptive de M 
Charles Clément avec M. Eugè­
ne Lévesque, (ils de M. Elie Lé­
vesque.

M. Charles Clément, accom­
pagnait la mariée et M. Eli 
Lévesque, servait de témoin à 
son fils.

De beaux cantiques furent 
rendus pendant la messe: “L. 
Noël lu mariage” i>ar Mme Paul 
Fraser; “Vous en êtes témoins" 
par M. René Ruelland; “Ece 
Panis” par M. Julien Poisson 
soprano et M. Benoit Turcot t:- 
alto; “Ave Maria de Lambillob 
te" par Mlles Isabelle Fra.seï 
soprano et .Alma Fraser ait 
“Echos du Sanctuaire" par MU 
Stella Hébert et Mme Paul Fra­
ser. Madame Adélard Boulet 
toucha l’orgue.

Les nouveaux époux sont par 
tis pour voyage à Montréal.

Meilleurs voeux de bonheur.

mm D:E bolbemj
M. J.-Adélard Gagnon, con- 

tracteur »l marchand de I loi- 
beau, et échevin de la ville de­
puis plusieurs années, a été élu 
par acclamation maire de la ville 
pour remplacer M. D.-A. Evans, 
qui dut donner sa d mission vu 
son départ.

». Mmm KCKE3U

trice.s il parle de la mauvaise foi 
des chefs libéraux qui critiquè­
rent la monnaie bilingue quand 
eux ne voulurent jamais la don­
ner, quand eux ne voulurent ja­
mais imprimer en français le 
Mansard, quand eux ne virent 
pas même venir la crise occupés 
qu'ils étaient à construire dos 
chemins de fer à la Baie d’Hud­
son et à dormir.

Enfin M. Gobeil souligne- que 
la crise ne se terminera pas en 
un jour malgré la bonne volonté 
de son gouvernement, en atten­
dant il faut assurer l’ordre dans 
le pays. Et à l’heure actuelle, mes 
James et Messieurs qui l’assu­
re? qui défend vos biens, vos 
foyers, votre religion, vos trudL 
lions chrétiennes contre la pia-

rée montante du communiste si 
ce n’est le Très Hon. R. B. Ben­
nett? il termine en faisant re­
marquer (pie des libéraux et .les 
C. C.F. ont critiqué la manière 
forte et courageuse avec laquel­
le Bennett a mis l’ordre dans le 
pays, ajoutant, que l’on critique 
tant que l’on voudra, tant que 
nous serons au pouvoir nous fe­
rons observer la paix et l’ordre, 
dans toutes les provinces, dans 
toutes les villes et dans tout le 
Dominion pour votre bien et vo­
tre bonheur mesdames et mes­
sieurs.

M. John Sullivan, député au 
fédéral, nous fit ensuite un ma­
gnifique discours sur les puissan­
ces d’ordre et de désordre (pii 
actuellement se préparent à la 
grande lutte pour la conquête 
du monde, nous assistons dit-il 
au début de la plus gigantesque 
lutte qui mettra aux prises no­
tre civilisation chrétienne avec 
les diaboliques théories du mal 
qu’on appelle matérialisme, so- 
viétisme, Bolchevisme, socialis­
me et maçonnisme ('quelqu’un 
crie c’est à Québec ça !). Oui 
messieurs, nous ne pouvons à 
Ottawa mettre l’ordre dans le 
Dominion que par l’entremise de 
l’art. 98 du co.le criminel et un 
grand homme, qui se proclame 
chef du Canada français, s’allie 
aux C. C. F., aux communistes, 
aux Bolcheviques, pour au nom 
de la prétendue liberté deman­
der le rappel de cet article, - en­
levez cet article et le fédéral iu 
peut plus rien faire dans ce do­
maine, qui désormais relèvera 
des Provinces et qu’y 
voyez-vous dans ces Provinces: 
des chefs qui protègent les élé­
ments du mal, M. Taschereau 
qui laisse se tenir des assem­
blées communistes, qui laiss; 
ouvert en pleine ville de Mon­
tréal une universitté athée, ma­
çonnique, communiste.. .et c’est 
cela Mesdames et messieurs 
qu’on vous demande de laisser 
faire; la propagande des plus 
perverses et des (plus subversi­
ves doctrines lorsqu’on vous 
parlé d’abolir l’art. 98 du Code 
criminel. Et il dit en terminant 
cet homme qui parle aux jour­
nées anti-communistes et prê­
che l’abolition du contrôle du 
communisme, peut-on le croire, 
le trouver sincère? Non, dit l’o­
rateur, des temples comme ce­
lui que je vois ne se sont pas 
construit par des mains impies, 
mais bien par la foi de nos an­
cêtres, la foi au Christ, cessons 
ces luttes stupides, cet esprit 
de critique criminelle, et trou­
vons bons ce que fait le Gouver­
nement lorsqu’il travaCHe au 
maintien de nos temples, de nos 
institutions et de nos droits.

La séance se clôtura à 5Y> hrs.
Un assistant

mW 'VSb-sS

Continuant la série de publi­
cation do mémoires et sou.venirs 
de certains de nos hommes d’af­
faires canadiens-français, nous 
vous donnons aujourd'hui cit- 
tains incid nts de la carrière Je 
Monsieur Damien Moreau, une 
des ligures les plus populaires 
parmi les voyageurs de commer­
ce de la Province. M. Moreau 
naquit à St-Luc. Comté de St- 
Jean. et lit son début dans h 
commerce comme empl yé d; 
bureau pendent deux ans dans 
une importante maison de gros 
le la métropole; puis acquit d 
l'expérience comme solliciteui 
pour une épicerie de gros; il fut 
trois ans à l'emploi de la maison 
L. Chapul & Fils Limitée. Il en­
tra ensuite au service de la St 
Lawrence Tobacco comme voya­
geur. En 1904 il entra à la Ck 
Imperial Tobacco qu’il n'a pas 
quittée depuis. Au service de la 
Compagnie Monsieur Moreau 
consacra les meilleurs années 
de sa vie. Il fut un des pionniers 
de la région minière de Rouyn 
et c’est durant un d ces voya­
ges à travers ces régions Iilli­
cites qu'il eut des aventures tra­
giques. Un jour sur le lac d • 
Quinze comme il voyageait dans 
une petite embarcation mue à la 
gazoline, une tempête le surprit 
et il dut faire un long portage 
pour ensuite finir le voyage sur 
un Icng bateau plat entraîné par 
L* courant rapide d'une rivière. 
Arrivé à destination et anxieux 
de pouvoir se reposer après tau 
le péripéties, il se mettait à 1; 
recherche non pas d’un hôtel 
mais d'un camp, où souvent le 
plancher servait de lit et la va 
lise d'oreiller.

Ceux qui se rendent à Rouyn 
ou Noranda aujourd'hui, soit pai 
chemin de fer ou par véhicule 
ne peuvent croire en voyant ces 
rues bien tracées, ces magasins 
modernes, ces hôtels où l’on y 
trouve le confort des grande- 
villes, qu’il y a quinze ans à 
peine c’était la forêt.

Le Témiscamingue est un. 
région agricole très fertile et 
est reljé à Rouyn par une rout: 
gravelée d’une centaine de mil­
les; cette région est devenm 
populaire ces dernières années 
par rétablissement d’un bon 
n ;mhre do “Retour à la Terre”. 
Ville-Marie (pii est le chef-lieu 
du comté, était autrefois le 
rendez-vous du bûcheron et M 
Moreau garde dans sa mémoi­
re plusieurs incidents de lutte 
entre forts à bras.

Pendant (pie Rouyn et Noran­
da prospéraient, l’Abitibi pro 
gressait aussi et nombre de vil­
lages se sont développés et de 
nouvelles mines ont surgi. M 
Moreau, toujours à la recherche 
de nouveaux territoires, se ren­
dait dernièrement en aéroplane 
à la nouvelle ville de Val d’Or 
où dans le court espace d’une 
année près do 1,000 personnes 
se sont groupées et une trentai­
ne de magasins établis. Val d’Or 
est à une cinquantaine de milles 
au sud d’Amos, l’été on s’y rond 
par la rivière Harricanna et 
l’hiver en traîneau ou snowmo­
bile, et en tout temps en aéro­
plane. Dans cette dernière ville 
Monsieur Moreau reçut un ac­
cueil chaleureux.

CaKDiQAT LIBERAL
INDEPENDANT

.M. J.-A. Hamel, de St-Féli- 
ci; n, candidat libéral indépen­
dant, pour L» comté Lac St-Jean, 
a Ottawa, adressera la parole 
au poste C. R. C. S., Chicoutimi, 
dimanche prochain, le 14 juillet, 
de G.30 à 7.00 heures p. m. (heu­
re avancée).

PîtCCHAiN MARIAGE
On annonce pour le 15 juillet, 

! ■ mariage de M. Fernand Boily, 
fils de M. et Madame J.-Edouard 
Boily, de Roberval, avec Mlle 
Irène Mercer, fille de M. et Ma­
dam'1 J. Mcrc.-r, Verdun, Mon- 
I réal.

Pas de faire-parts.
----- o------

l’ÜN JEUDÏ A L’AUTRE

"Les Lis brisés sont ceux que 
IV.n voit se llétrir.

Les coeurs pervers sont ceux 
(pi on a fait trop soutfrir”.

"Ils disaient que la femme est 
changeante et frivole comme le 
Ilot (pii roule et l’oiseau qui 
s'envole” (Theriel)

T nies les lunes affectent la 
t empératu re.

On parle couramment de
freins aux quatre roues ” 

" l'Ilydraulic brakes” mais la 
langue jouit toujours du "Free 
wheeling".

Lourd est le sommeil dont on 
s'endort, bercé sur des “genoux 
mécaniques”

La côte d’Adam n’a jamais 
cessé de lui causer des .dou­
leurs.

Talons haut! Appareil qui 
maintient la femme à la hauteur 
de la situation.

Vierge: se dit d’une forêt où 
l’homme n’a jamais pénétré. 
(Clubs grounds not included)

Il n'est pas bon (pie l’homme 
soit seul.

K ‘donnez-nous des soirs d'o­
rage et des lendemains de tem­
pête.

Quelqu’un devrait écrire : 
“L’Iran sans voiles”.

Si vous voulez devenir riche 
ou célèbre, filmez La Garçonne 

n “the Colonel’s Daugther”.

Annuelles sympathies à ceux 
<pii auront le rhume des foins.

Quel sera le prochain météo­
re dans notre horizon resté dé­
sert ?

Le tennis est un art ou l’ins­
piration se mêle à la transpii-a- 
lion.

Tout sera prêt au cas où il 
naîtrait des bâteaux.

On se prépare dans le silence 
........et )a prière.

Pour les candidats, la voix 
d’une femme est plus appréciée 
que son coeur.

Les commères ne manquent 
nas de sujets pour exercer leur 
langue.

TALLY.
-------- o---------

nmmi a roberval
Le 9 juillet. — Joseph-René- 

Claude, fils de M. et Mme N.-A. 
Ally. Parrain M. René Brassard, 
cousin de l'enfant; marraine: 
Mlle Moïsette Lévesque, cousine 
de l’enfant. Porteuse Mlle Jean­
nette Larochelle.

ETAL DONALDSON
Vous trouverez toujours à no­

tre Etal de la viande de choix, 
de toutes sortes, telles que: 
Lard, Boeuf, Mouton, Veau 
Rondin, Saucisse, Creton, Fro­
mage, Baloney, Jaimbon, etc. 
Notre devise est: PROPRETE.

A-R. DONALDSON 
Rue St-Joseph, Roberval 

Téléphones: Centre et Dubuq



LA CHAMBRE
DE COMERGE 

DE RCBERVAL

:Kwc séance, le 12 juin 1935

A une assemblée de la Cham­
bre de Commerce de Roberval. 
tenue à Roberval, le 12 juin 
1935. à laquelle sont présents:

M.M. J. E. Pot vin, J. K. vs- 
Roivin. Alfred Cloutier. Ernest 
Leclerc. P. A. Mercure, Charles- 
EÏie Simard, Léonce Lévesque, 
Emile Potvin. Georges Potvin. 
Enjrène Robitaille, Xa]i. Gu>. ,]. s. X. Turcotte. Honora Le- 
may. Auguste Gatrné, Joseph 
Pr 'vost, J. A. Fortin, lias Ga- 
^non, Joseph Gravel, etc., etc., 
formant le quorum de l'assem- 
b’ée.

M. J. E. Roily, secrétaire-tré­
sorier est aussi présent.

Sur proposition de M. Alfred 
Clouti.r, secondé par M. Chs- 
Elie Simard, il est résolu: Que 
31. J. E. Potvin, soit nommé 
président d l'assemblée. Adopté.

Le procès-verbal de la derniè- 
de éaïuv si lu et approuvé 
puis le s crétaire-trésorier don- 
n.' lecture des communications 
reçues depuis la dernière séan­
ce :-

L s c;im]ia}rnics de téléphone 
et d’électricité exposent cpi'i' 
L-itr est impossible d’accordet 
les réluctions demandées pai 
c -tte Cliambre.

31. Joncas. président de la 
Commission Forestière :1e Qué- 
li c. dans sa l itre en date du 
19 mar . répond que la résolu­
tion de c"'.i. Chambre recevra 
sa plus grande attention. Il al- 
lèpuc cependant (pie la coup, 
ce: ,e anné a été retard: e jus 
qu’au 1er mars.

31. G.-C. Piché, Chef du Ser­
vice Forestier, répond à peu 
près dans le même sens, ainsi 
que 1' - Honorables Premier 31i 
nistre 3Ierckr et autres.

31. 3Iari'er. secrétaire-corres 
pondant du Cercle des 3’oya- 
jreitrs de Commerce de Québec 
dit que les voyageurs de com­
merce approuvent l’horaire pro­
jeté du chemin de fer.

Lu une lettre de 31. L.-A. Rus- 
scault. déclarant que la Cham­
bre de Commerce de Chicoutimi 
n? peut pas approuver l'horaire 
projeté.

Lu un • lettre de 31. Yves Ga­
gné. de St-Josoph d’Alma disant 
que la Chambre de Commerce 
d’Alma approuve en partie l'ho­
raire que nous avons présenté. 
Cependant les changements 
qu’elle apporte ne sont pas ac 
ceptable par cette Chambre.

Des lettres de la Chambre d ■ 
Commerce de Québec, de Wil 
mer Bros & Co. Ltd., de Birken­
head. le l’Association Forestiè­
re Canadienne, de 3Iersey Dock-- 
and Harbour Board de Liver- 
jiool. sut lues et déposées sur 
la table.

Lu une lettre de J’ercy Mar­
tin. grelfier de la Cour du 31a- 
gisirat, Chicoutimi, tlemamlaul 
certains renseignemctils.

Des lettres de la Chambre de 
Commerce de Montréal, de Qué­
bec, de 31. Luc 3Iarchessault, re: 
sucre d’érable, de la Chambre 
Irlandaise de Commerce Inter­
nationale sont lues et déposées 
sur la table.

Lu une lettre de 3111e Eva 
Bouchard, demandant de l’aide 
pour restaurer l’immeuble où 
Louis Hémon vécut à Péribonca.

Lues des lettres des Honora­
bles J.-E. Perreault et Emile 
Moreau au sujet du chemin de 
fer Chibougamou.

La Chambre approuve aussi 
des résolutions des correspon­
dances préparées par le prési­
dent de la Chambre de Commer­
ce, 31. Bergeron, au sujet du 
chemin de fer Chibougamou.

Téléphone et Electricité
31. J.-E.-N. Boivin. propose, 

secondé par 31. Honora Lemay, 
QUE de nouvelles instances 
soient faites auprès de ces Com­
pagnies pour essayer d’obtenir 
quelques réductions si la chose 
est possible.

Route des Lauren'ides
ATTKXDU QUE les travaux 

de la route Xationale du Parc 
les Laurentides n’est pas enco­
re en état de répondre au be­
soin de la population du Lac St- 
Jean et du touriste;

ATTEXDU QUE cette route 
est commencée déjà depuis plu­
sieurs années et qu’elle est loin 
d’être avancée:

ATTEXDU QUE dans d’au­
tres parties de la province des 
routes semblables ont été cons­
truites dans l’espace de deux ou 
trois ans, notamment, dans la 
Gaspésie :

ATTEXDU QUE cette situa­

tion place la région dans une si­
tuation désavantageuse et l’em­
pêche de pouvoir jouir d’une 
bonne sortie et de profiter des 
avantages du touriste;

31. Chs-Elie Simard, propose, 
secondé par M. Auguste Gagné 
de Mistassini, QUE des instan­
ces pressantes soient faites au­
près de l’Honorable J.-E. Per­
reault, ministre de la Voirie, 
pour qu’il obtienne sur toute la 
longueur de cette roule, des tra­
vaux nécessaires pour sa finis- 
sion ;

2C-QUE dès maintenant, il 
soit prié de faire déposer une 
bonne couche de gravelle sur 
toute la partie, environ une 
vingtaine de milles, recouverte 
de petites pierres, étant donné 
que cette pierre détériorent bien 
les pneus.

Et cette Chambre ne cessera 
de prier. Adopté.

Route de La Tuque
Lu le rapport de 31. J.-E.-XT 

; Boivin chargé d’enquérir sur 
i cette question. M. Boivin an- 
jnonce que des travaux seront 
entrepris cette année du côté de 
la Croche.

31. Emile Potvin, maire de 
ISte-Hodwidge, dit qu’il est heu- 
jreux d’appremle que le travai’ 
Lie cette route du côté de La 
|Tuque se continue, mais qu’i' 
ne sera satisfait que le jour où 
des travaux seront annoncés du 
côté de Roberval. 11 déclare que 
cette partie est complètement 

| oubliée.
Avec la permission de la 

| Chambre, il dépose la résolution 
I suivante:

ATTEXDU QUE l’ouverture 
de la route Roberval-La Tuqiu 
est reconnue une nécessité pour 
les raisons suivantes;

U.-Elle est le chaînon d’un 
grand circuit routier, l’un des

AVISA NOS LECTEURS
Souventes fois, il parvient à notre bureau des arti­

cles qu’on demande de vouloir bien publier dans notre 
journal. La plupart du temps ces articles ne sont pas si­
gnés, de sorte que nous ignorons entièrement de qui ils 
proviennent. De plus, les demandes de publication qui les 
accompagnent ne portent pas de signature ou bien porte­
ront un pseudonyme ou de simples initiales. Nous l’avons 
déjà écrit et nous tenons à le répéter encore une fois, il 
est absolument inutile de nous envoyer de la matière à ê- 
tre publiée dans nos colonnes à moins que le manuscrit ne 
soit signé du nom de l’auteur qui doit toujours être une 
pei sonne que nous pouvons identifier. S’il fallait donner 
libre cours à la publication de tous les articles que nous 
recevons, nos lecteurs en verraient de bien belles.

Nous sommes toujours bien disposés à accepter la 
collaboration de ceux qui veulent bien prêter leur con­
cours pour rendre plus intéressant notre journal, mais 
encore ici, nous tenons à déclarer formellement que nous 
nous réservons entièrement le droit de censure sur ce qui 
nous sera soumis lorsque nous jugerons la chose opportu­
ne

* •. A
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Fontldirui’ de la Première Brasserie [aiiailiemie Cominerciale

7 •.

Les pionniers de 1668 saluèrent avec joie les bières fabriquées par la 
première brasserie commerciale fondée au Canada par Jean Talon, 
premier Intendant de la Nouvelle-France. Des coins les plus reculés de 
la Province - sur les bords des lacs et des rivières, des bocks remplis 
d’une bière riche, savoureuse et crémeuse se levèrent au cri de “A 
ta Santé, Talon!"

Devant cet héritage d’excellence • cette tradition vieille de plusieurs 
siècles qui enrichit notre histoire - sur cet emplacement .même qui est 
resté son patrimoine et où se fabriquent encore les bières les plus savou­
reuses • cest à tout ce passé historique que la BRASSERIE BOSWELL 
imite le geste des ancêtres et dit - "A ta Santé, Talon!"

BOSWELL
■3IERES ET TOUT Eli

S ■
“C’EST TOUJOURS LA MÊME CHOSE!”

LE CÔLÔN, 11 Juillet 1935: /

plus beaux de la province.
2°.-Elle favorisera le commer­

ce entre les centres industriels 
du St-Maurice avec le centre a- 
grieole du Lac St-Jean.

3°.-Elle permettra aux muni­
cipalités d’occuper les sans-tra­
vail qui sont nombreux dans 
celte région et pour lesquels 
celles-ci ne reçoivent aucun se­
cours.

En conséquence, il propose, 
secondé par M. Napoléon Guy, 
QUE des instances encore plus 
pressantes soient faites auprès 
de l’Honorable J.-E. Perreault 
Ministre de la Voirie, pour qu’i1 
pose cette année môme le trace 
:le cette route et ordonne le 
commencement des travaux de 
l’ouverture de cette roule.

Adopté.
Route de Chibougamou 

31. Alfred Cloutier, propose, 
secondé par M. Léonce Léves­
que, il est résolu ce qui suit: 
ATTENDU QUE au cours du 

printemps, le Ministre de la Voi­
rie a chargé ses ingénieurs de 
trouver un tracé pour construire 
un chemin carrossable entre le 
Lac StèJcan et Chibougamou;

ATTENDU QUE le rapport 
de ses ingéneurs est devant 31 
le 3Iinistre depuis une couple d( 
mois et qu’il a dû prendre une 
décision à ce sujet :

ATTENDU QUE le public at­
tend avec anxiété l'ouvertuiv 
de ces travaux ;

QUE l’Honorable 3Iinistrc 
soit prié de bien vouloir ordon 
ner dès maintenant l'exécution 
les travaux et cela dans l’inté­
rêt du publie et de la région er 
général. ET cette Chambre ne 
cessera de prier. Adopté

Commis de malle 
31. J.-S.-N. Turcotte, propose 

secondé par 31. Ernest Leclerc, 
Il est unanimement résolu:- 

QUE demande soit faite aux 
autorités compétentes pour ob 
tenir, la nomination d’un com­
mis de malle sur la branche 
Chambord-Dolbeau, afin de fa­
ciliter l’échange plus rapide des 
correspondances entre ces deux 
endroits et toutes les paroisses 
au nord-est de Dolbeau. Adopté. 
Sympathies à M. Ths-Ls Berge­

ron. Président de la Chambre 
de Commerce.
ATTENDU QUE 31. Ths-Ls 

Bergeron, président de cette

pour bien 
dormir!

Si vous avez faim, fard dans 
la soirée, servez-vous un bon 
bol de Flocons de Blé d’Inde 
Kellogg. Dorés et appétis­
sants, ils vous réconforte­
ront; facilement digestibles, 
ils ne troubleront pas votre 
profond sommeil.

Soyez assuré que les 
Flocons Kellogg sont con­
servés croustillants et frais 
comme à la sortie du four, 
dans leur sac interne 
WAXTTTE, scellé « chaud. 
La qualité est garantie. 
Fabriqués par Kellogg, à 
London, Ontario.

AU REVEILLON
FRAIS SORTIS DU FOUR 

SAVEUR EXQUISE

M

‘èliambrc h eu la douleur de per­
dre son'fils Jacques, tué acciden­
tellement dans la soirée du 6 
juin dernier;

ATTENDU QUE ce deuil est 
partagé par tous les membres 
de cette Chambre;
EN CONSEQUENCE, sur pro­

position de M. J.-E.-N. Boivin, 
secondé par 31M. Alfred Clou­
tier et Chs-Elie Simard, l’ordre 
du jour suivant est adopté una­
nimement:

Cette Chambre de Commerce 
désire exprimer à son président 
31. Ths-Ls Bergeron, ainsi qu’à 
3Iadame Bergeron et leurs en­
fants, ses plus sincères condo­
léances dans le malheur qui les 
atteint si douloureusement, et 
les prie de croire à son plus pro­
fond chagrin.

Et la Chambre est ajournée.

PERIBQNKA
Se sont enregistrés au Foyer 

3Iaria Chapdelaine du 17 au 25 
juin: Professor and 3Irs Samuel 
J. Bradenburg, Clark Universi­
ty, Worcester, Mass. U. S. A. ; 
Jean Avard, Québec; Mme Hen­
ri Lefebvre, 31me Philippe Veil- 
leux, C.-S. Avard, Québec; L.-J. 
3Ioreau, John Noël, E.-P. Kelly, 
Peter-G. Kelly, Montréal; J.-E. 
Tremblay, Chicoutimi; Blanche- 
L. Page, Guébec; J.-Loïc Trudel, 
J.-L:,j Gagnon, |St-Césaire; J.- 
L. Brugie, Montréal; Z. Ray­
mond, Ste-Agathe des Monts; 
J.-M. Charbonneau, Rigaud; V.- 
L. Lamonde, Québec; Victor 
Presky, Montréal : 31. et Mme
Léopold Desjardins, Verdun, 
Montréal ; S.-E. Desmarais, M. 
P.P. et Mme Desmarais, Riche- 
mond; 3Ime Rosario Messier, 
Montréal; Rod. Pouliot, Québec; 
Rosario Messier, Montréal ; Ml­
les Antoinette Beaulieu, Riviè- 
re-du-Loup; 3Iarie-Ada Plante, 
Gracia Tremblay, Aliette Ni- 
quet, Péribonka; 3LM. Edgar 
Potvin, René Bouchard, Au­
guste 3Iailloux, Péribonka; — 
Excursionnistes français de "La 
Normandie” venus au pays de 
3Iaria Chapdelaine: La Ctesse 
de la Jonquière, Mme Emile 
France, à Orléans Loiret (Fran­
ce) ; 31. et 31me Gery Woets. 
3Ialoles - Barus, Dunkerque 
(France), S. Qerbe, Ind. à Mont- 
ceau-les-Mines, S. et L. (Fran­
ce), Yvonne Bourbon, Avignon 
Comte de la Jonquière, Paris; 
L. Susin, Madame Bottin, de la 
Boullaye, Paris, Silvia Ana, Ve­
nise, Italie, Lieutenant de Vais 
et Madame 31an Mellerio, Paris 
(France) ; 31.rs W. R. Hartness 
Margaretüi Hartness, Betsey 
Hartness, Sanford, No. Caroli­
na. U.S.A.; Mrs W. S. Rumfeldt, 
Isle Maligne; R. L. Rumfeldt, 
Isle 3Ialigne; Sr J. Leduc, Mon­
tréal; Valda Vaughan, New 
York City ; 3Jme Vve Joseph La- 
berge, H Marie Laberge, Stanis­
las Laberge, J.-Eug. Larouchs 
St-Gédéon; Daniel Leblanc, Dor­
chester, N.B.; Lucien Plamon- 
don, Florent Dussault, Donna- 
cona; Dominique Cantin, Roland 
Jalbert, Donnacona; S. Desjar­
dins et Mme Desjardins, et fils 
Marcel et André, Péribonka; 
Mme T. Touzin et T. Touzin, N 
P., Mistassini; 3Ime Arthur Ni- 
quet, Péribonka; André Touzin 
Mistassini ; Léonidas St-Cyr, 
East Angus; Jean St-Cyr, East 
Angus; M, et Mme Léon Mar­
chand, Sherbrooke; Paul Trahan 
avocat, Nicolet; Gérard Boyer 
N.P., Nicolet; Renaud Chapde- 
laine, E.E.D., Nicolet; Raoul 
Dubuc, Nicolet; 3Iiller Savoie 
3Ionceau ; M. et 3Ime F. T. Sa­
voie, Nicolet; Lucilie Therrien, 
East Angus; Jeanne d’Arc Po- 
merleau, East Angus; Anna- 
Rose Champoux, East Angus; 
Elisabeth R. Ross, Alberton 
(Prince Edouard Island) ; L 
Cutsmore, Dolbeau; Mme Fran- 
cois-X. Frenette, Dolbeau; M. 
et Mme L. Stanway, Toronto; 
Jean-Jacques Carneau, Ottawa: 
Bernard Bharand, Ottawa; 
Louis Maurèse Patry, Ottawa; 
Denis Pharand et Laurent Ga 
gnon, Ottawa.
VA ET VIENT

3111e Antoinette Beaulieu, ins­
titutrice et ses élèves Mlles Ma- 
rie-Ada Plante, Gracia Trem­
blay, Fernande Tremblay et M. 
Dufour, sont allées à St-Joseph 
d’Alma subir les examens pour 
l’obtention de. brevets d’ensei­
gnement.

Mlle Rita Bouchard, élève de 
l’Ecole Normale de Roberval, est 
arrivée mardi après avoir obte­
nu son brevet avec distinction. 
A l’automne Mlle Bouchard en­
trera au cours supérieur de l’E­
cole Normale. René Bouchard a 
fait avec succès sa quatrième 
année au Séminaire de Chicou­
timi.

Plusieurs personnes s’étaient 
rendues au Foyer Maria Chap- 
delaine pour y saluer les-excur­
sionnistes français. 3111e Eva 
Bouchard, pria M. Auguste 
Mailloux, B.S.A., de souhaiter 
la bienvenue à ces distingués 
visiteurs. Il s’aquitta si bien de 
cette tâche délicate que tous les 
excursionnistes, vinrent .le re­
mercier et le féliciter avec des 
paroles émues. Ces messieurs 
■et dames après avoir fait am­
ple provision de souvenirs; car­

£ Wï

SES/SUCCES

ET IL S'HONORE H ^

DE NE BOIRE QUE DU Clm CANADIEN

melcltevsin k

10 onces S0.85
26 onces $1.90
40 onces $2.65

IMPORTANT
Le gin Melchors provient dè'la 
distillation do grains do choix.1 
Uno quadruple rectification lui 
assure force ot purotô—on fait 
“la boisson la plus saino."

Quand un pêcheur se rend à 
l'invite irrésistible d'une onde 
limpide peuplée de grasses 
truites ... il est un gin que 
toujours il emporte . . .
Le Melchers est un bon gin 
intègre que l’on trouve meil­
leur en le buvant pur.
Une des raisons de la grande 
laveur de Melchers auprès des 
hommes ... est qu'il supprime 
tout "apprêt” incommode.

eac
“LE BREUVAGE DES FORTS”

tes, volumes “Maria Chapdelai­
ne” etc., ils visitèrent la maison 
paternelle, le1 Foyer, les chalets 
rustiques. Mlle Antoinette Beau- 
lieu, M. Auguste Mailloux, Mlles 
Gracia Tremblay, Marie - Ada 
Plante, A. Niquet et Rita Bou­
chard, servaient de guides. Ma­
dame la Comtesse de la Jonquiè­
re, dit avec émotion; Je suis ex­
trêmement heureuse de connaî­
tre cette terre française ou vi­
vent avec tant de courage nos 
compatriotes. Vous êtes des nô­
tres et nous vous aimons tou­
jours. “Embrassant avec effu­
sion 3111e Bouchard elle dit: Le 
Canada et la France se retrou­
vent.” Les vingt minutes accor­
dées pour l’arrêt étant écoulées,

messieurs les guides pressèrent 
nos visiteurs tie se remettre en 
route. Tous se dirent enchantés 
:1e leur tournée au Canada. Nous 
souhaitons vivement que se re­
nouvellent ces excursions qui 
amènent vers nous des grands 
cousins dont la vue et le doux 
parler réveillent en nous tout 
un foyer d'affection insoupçon­
nées.

-------o-------
Les personnes qui nous en- 

vqjont des articles ou nouvelles 
pour publication, voudront bien, 
comme on l’a maintes fois répé­
té, signer ces écrits. Nous ne 
publierons aucune nouvelle qui 
ne sera pas signée du nom de 
l’auteur.

Black horse
BIERE

DAWES

Cartes Professionnelles

GEORGES POTVIN, B.A..LL.L.
AVOCAT ET PROCUREUIC 

ROBERVAL, — P. Que.

Bureau en face du Palais de Justice (.Edifice Mme J.-Elz. Fortin) 
Bureau à DOLBEAU: le jeudi de chaque semaine.

LEONCE LEVESQUE, Notaire 
B. A., i,L. L.

ROBERVAL, Co. Lac St-Jean 
Bureau a DOLBEAU: le JEUDI de

chaque semaine. •

W.-HYDOLA GIRARD 
Avocat

Bureau en face de Côté, Boivf 
ROBERVAL, _ .p. Q.

T. L. BERGERON, LL. L.
Avocat et Procureur 

ROBERVAL, P. Q.

LEFEBVRE & LEFEBVRE 
Avocats

Thomas Lefebvre Roberval
Jules Lefebvre, St-Jos. d’Alma 
Arthur Lefebvre, Roberval
Bureau à DOLBEAU : le JEUDI de 

chaque semaine.

ARMAND SYLVESTRE, C. R.
Avocat

ROBERVAL, P. Q.

ARMAND BOILY, LL. L. 
Avocat

ROBERVAL, 1». Q.

ERROL LINDSAY 
Notaire

ROBERVAL, P. Q.

JOS.-ALFRED DION 
AVOCAT

ROBERVAL, Què.

Gagnon & Frères de Boberval, Limitée
Manufacturiers de Portes et Chassis 
Propriétaires de Moulins à scie

Marchands de bois de sciage de toutes sortes 
lattes, bardeaux, etc.

Commande* par la malle exécutées promptement

Rue Paradis, BOBERVAL



ECOLE KOJUtALE
DE ROBERVAL

DISTRIBUTION SOLENNELLE 
DES PRIX 

Le 20 juin, 1935.

Marche d’ouverture, Chant de fête.
COURS ELEMENTAIRE, 1ère an­

née: Premier prix d'excellence dé­
cerné aux élèves qui ont conservé 
les % des points alloués pour les 
concours de l’année: Mlles Jeannette 
Laforest et Cécile Trottier, volumes 
offerts par l’Honorablc Emile Mo­
reau, C.L.

Deuxièmes prix d’excellence décer­
nés aux élèves qui ont conservé les 
<1/5 des points alloués pour tous les 
concours de l’année: Mlles Jeanne- 
d’Arc Turcotte et Thérèse Germain.

Prix de succès dans les études dé­
cernés aux élèves qui ont conservé 
les 2/3 des points alloués pour tous 
les concours de l’année: Mlles A. 
Taillon, Y. Paradis, II. Maltais, C. 
Tremblay et A. Ducharme.

COURS ELEMENTAIRE, 2ème 
année: Premiers pr'x d’excellence
décernés aux élèves qui ont conservé 
les % des points alloués pour les 
concours de l’année: Mlle Claire Sa­
va rd .

Deuxièmes prix d’excelcnce dé­
cernés aux élèves qui ont conservé 
les ‘1/5 des points alloués pour tous 
les concours de l’année: Mlles Jean­
ne d’Arc Bouüanne, L. Duchesne, I. 
Bouchard, M. T. Bérubé, R. Trem­
blay.

Prix de succès dans les études dé­
cernés aux élèves qui ont conservé 
les 2/3 des points alloués pour tous 
les concours de l’année: Mlles G. 
Delisle, R. Bouchard, G. Boily, M. 
Boivin, G. M. Tremblay, T. Hudon, 
M. J. Desbiens, C. Roux, G. Des­
biens.

COURS SUPERIEUR: Prix d’ex­
cellence mérités par Mlles M. Savard 
et M. B. Côté.

Prix de succès mérités par Mlles 
C. Fortin, T. Tremblay, G. Gannon; 
volumes donné par M. le Principal.

ENTR'ACTE
COURS ELEMENTAIRE, 1ère an­

née: CATECHISME: 1er prix, J. 
Laforest, 2ème prix, A. Taillon. 1er 
acc. C. Trottier, 2ème acc. T. Ger­
main .

HISTOIRE SAINTE: 1er prix, G. 
Trottier, 2ème prix, J. Laforest. 
1er acc. J. d’Arc Turcotte, 2ème acc. 
M. A. Dufour.

LANGUE FRANÇAISE, GRAM­
MAIRE ET DICTEE: 1er prix J. 
Laforest, 2ème prix C. Trottier. 1er 
acc. J. d’Arc Turcotte, 2ème acc. 
C. Tremblay.
ANAL. GRAMM, et ANAL. LOG.: 

1er prix J. Laforest, 2ème prix C. 
Trottier. 1er acc. A. Tremblay, 2è 
acc. J. d’Arc Turcotte.

REDACTION: 1er prix C. Trot­
tier, volume offert par M. le Princi­
pal, 2è prix A. Ducharme, 1er acc. 
J. d’Arc Turcotte, 2è acc. J. Lafo­
rest.

LECTURE: 1er prix L. Tremblay, 
2è prix J. d’Arc Turcotte et P. Roux. 
1er acc. J. Laforest.

BON PARLER FRANÇAIS: Prix 
mérités par Mlles: M.-A. Dufour, 
A. Taillon et J. d’Arc Turcotte.

PEDAGOGIE THEORIQUE: 1er 
prix J. Laforest, 2è prix J.-d’Arc 
Turcotte. 1er acc. C. Trottier, 2è 
acc. A. Taillon.

MATHEMATIQUES: 1er prix C. 
Trottier; volume donné par M. le 
Professeur C.-Elie Simard. 2è prix 
J. Laforest. 1er acc. Y. Paradis, 2è 
acc. H. Maltais.

H. DU CANADA et H. de L’E­
GLISE: 1er prix H. Maltais; 2è 
prix C. Trottier. 1er acc. J. Lafo­
rest, 2è acc. J. d’Arc Turcotte.

GEOGRAPHIE: 1er prix C. Trot­
tier; 2è prix J. Laforest, 1er acc. 
H. Maltais, 2è acc. A. Tremblay.

DESSIN: 1er prix H. Maltais, 2è 
prix T. Germain. 1er acc. J. Lafo­
rest, 2è acc. C. Tremblay.

LANGUE ANGLAISE: 1er prix C. 
Trottier, 2è prix A. Tremblay. 1er 
acc. J. Laforest, 2è acc. J. d’Arc 
Turcotte.

. ART CULINAIRE: 1er prix C. 
Trottier, 2è prix Y. Paradis. 1er 
acc. H. Maltais, 2è acc. F. Fleury.

HORTICULTURE: 1er prix H. 
Maltais, 2è prix M.-A. Dufour. 1er 
acc. F. Fleury, 2è acc. Taillon.

ORDRE: 1er prix J. Laforest, 2è 
prix J.-d’Arc Turcotte. 1er acc. H. 
Maltais, 2è acc. A. Taillon.

PRIX DE TRICOT: Mlles C. Côté 
et Y. Paradis.

PRIX DE PIANO: Mlle A. Trem-

Un plaisir des 
anciens

Même dans le bon vieux temps, 
les fumeurs s’y connaissaient et 
préféraient la saveur du tabac 
naturel cultive dans notre cher 
Québec. Ce même bon tabac 
est partout en demande aujour­
d'hui et donne plus satisfaction 
que jamais! C’est l’Alouette, 
l’incomparable tabac naturel, 
produit de la belle province de 
Québec.

Conscrtci 
les Caries 
Gagnantes

LE TABAC A PIPE

ALOUETTE
est le choix des connaisseurs.

La Cie B. Houdc Limitée—Québec

blay, classe intermédiaire.
ENTR’ACTE

COURS ELEMENTAIRE, 2ème an­
née: CATECHISME: 1er prix T. 
Bérubé, 2è prix C. Savard. 1er acc. 
I. Bouchard, 2è acc. G. Delisle.

HISTOIRE SAINTE: 1er prix C. 
Savard, 2è prix I. Bouchard. 1er 
acc’ R. Tremblay, 2è acc. J.-d’Arc 
Boulianne.

SUCCES dans l’ensoij;nement: 1er 
prix C. Savard, 2è prix L. Duches­
ne, volume donné par M. le Princi­
pal. 1er acc. I. Bouchard, 2è acc. 
R. Bouchard.

PEDAGOGIE THEORIQUE: 1er 
prix C. Savard, 2è prix J.-d’Arc 
Boulianne, volume donné par M. le 
Principal. 1er acc. G. Delisle, 2è 
acc. G. Boily.

LANGUE FRANÇAISE, GRAM­
MAIRE ET DICTEE: 1er prix C. 
Savard, 2è prix L. Duchesne. 1er 
acc. I. Bouchard, 2è ace. G. Delisle.

ANAL. GRAMM, et ANAL. LOG: 
1er prix C. Savard, 2è prix T. Bé­
rubé et R. Tremblay, ex aequo.
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‘""'A: J1er acc. M. Boivin, "20 ict.. 
Tremblay.

REDACTION : 1er prix J,.-d’Arc 
Boulianne, 2è prix C. Savard. 1er 
acc. 1. Bouchard, 2è acc. G. Delisle.

LITTERATURE: 1er prix C. Sa­
vard, 2è prix J.-d’Avc Boulianne. 
1er acc. G. Delisle, 2è acc. T. Bérubé.

LECTURE: 1er prix C. Roux, 2è 
M.-J. Desbiens, 1er acc. L. Duches­
ne 2è acc. J.-d’Arc Boulianne.

Prix de bon parler français Mile 
C. Roux.

MATHEMATIQUES: 1er prix I. 
Bouchard et R. Tremblay, ex aequo. 
2è prix C. Savard. 1er acc. L. Du­
chesne, 2è acc. T. Bérubé.

H. du CANADA et H. de L’EGLI­
SE: 1er prix L. Duchesne et C. Sa­
vard, ex aequo; volumes offerts par 
Mme Chs-Elic Simard. 2è prix R. 
Tremblay; 1er acc. I. Bouchard, 2è 
acc. G. Delisle.
GEOGRAPHIE: 1er prix C. Savard 

volume offert par M. le Professeur. 
2è prix R. Tremblay, 1er acc. G.-M. 
Tremblay, 2è acc. I. Bouchard.

DESSIN: 1er prix G. Boily, 2è C. 
Savard et G.-M. Tremblay, 1er acc. 
1. Bouchard, 2è acc. L. Duchesne.

LANGUE ANGLAISE: 1er prix 
C. Savard, volume offert par M. le 
Professeur. 2è prix M.-J. Desbiens 
1er acc. J.-d’Arc Boulianne, 2è acc.
L. Duchesne.

ART CULINAIRE: 1er prix G.-M. 
Tremblay, 2è prix J.-d’Arc Boulian­
ne; 1er acc. C. Roux, 2è acc. T. 
Bérubé.

COUTURE: 1er prix G. Boily o! 
A. Noël; 2è prix G.-M. Tremblay 
1er acc. M. Boivin, 2è acc. L. Du­
chesne et T. Bérubé.

ORDRE: 1er ‘.prix J.-d’Arc .Bou­
lianne; 2è prix M.-J. Desbiens’ lei 
acc. C. Savard, 2è acc. T. Bérubé.

SOLFEGE: Prix G.-M. Tremblay; 
volume offert par M. le Principal. 
Acc. J.-d’Arc Boulianne, T. Hudon 
et M.-J. Desbiens.

PIANO: Prix classa sénior, .1.- 
d’Arc Boulianne, volume offert par 
l’Honorablc Emile Moreau, C.L.

COURS SUPERIEUR : APOLO­
GETIQUE et CATECHISME: Prix 
C. Fortin; acc. M. Savard.

PHILOSOPHIE: Prix M.-B. Côté: 
acc. M. Savard.

SUCCES dans l’enseignement: Prix
M. Savard; acc. T. Tremblay. 

PEDAGOGIE THEORIQUE: Prix
M. Savard; volume donné par M. le 
Principal. Acc. C. Fortin.

LANGUE FRANÇAISE: GRAM­
MAIRE ET DICTEE: Prix M. B. 
Côté; acc. M. Savard.

COMPOSITION: Prix M. Savard; 
acc. M.-B. Côté.

ANAL. ET PRECEPTES LITTE-

Les Papiers à Mouches

WILSONS

M.-B. Côté; Acc.

LITTERAIRE: Prix 
Acc. M.-B. Côté. 
Prix, M. Savard; Acc.

AU BON PAR- 
Prix: M. B. dû- 

par M. le Prinei-

Prix, M.-B.

RAIRES: Prix,
M. Savard.

HISTOIRE 
T. Tromblav;

LECTURE:
G. Gagnon.

APPLICATION 
LER FRANÇAIS: 
té; volume offert 
pal •

MATHEMATIQUES:
Côté; Acc. C. Fortin.

LANGUE ANGLAISE: Prix, M. 
Savard; volume offert par Mme Chs- 
Elie Simard. Acc. T. Tremblay.

HISTOIRE et GEOGRAPHIE: Prix 
M.-B. Côté; Acc. C. Fortin.

DESSIN: Prix M. Savard; vo'ti- 
mo offert par M. le Principal. Acc. 
G. Gagnon.

ORDRE: Prix M. Savard; Acc. C. 
i Fortin.

ART CULINAIRE: Prix M. Sa- 
j vard; Acc. C. Fortin et T. Tremblay. 
1 COUTURE: Prix C. Fortin; vo- 
1 lume donné par M. le Principal; Acc. 
'M. Savard.

SOLFEGE: Prix M. Savard; vo-

TUENT REELLEMENT
Un papier tuera des mouches toute la 
journée et chaque jour pendant 2 ou 3 
semaines. 3 papiers dans chaque paquet. 
Pas d’arrosage, de viscosité et de mau­
vaise odeur. En vente dans les Pharma­
cies, les Epiceries et les Magasins 
Généraux.

10 CENTS LE PAQUET 
POURQUOI PAYER PLUS?

Thr W1I.SON FI.Y PAD CO . Hamilton, Onl.

lume donné par M. le Principal; et 
T. Tremblay.

ENTR’ACTE
DISTRIBUTION DES PRIX 

SPECIAUX
DIPLOMES, MEDAILLES:
BONNE CONDUITE: 1ère année, 

Mlle J. Laforest; 2ème année, Mlle 
G. Savard; volume de luxe offert par 
Mlle Simone Potvin, ancienne élève. 
Au cours supérieur, Mlle M. Savard, 
$5.0.) donné pur Mme Edm. Savard.

POLITESSE: Prix mérités par 
Mlle Henriette Maltais en 1ère an­
née; par Mlle I. Bouchard en 2ème 
année; par Mlle M. Savard au cours 
sup. rieure.

BON PARLER FRANÇAIS: Mlles 
Y. Paradis, T. Hudon, J.-d’Arc Bou­
lianne; et M. Savard; statue de la 
Ste-Vierge offerte par .Mme Joseph 
Delisle, de Mistassini.

PREVOYANCE: Mlles J. Lafo­
rest et M . Savard.

GRANDE APPLICATION A L’E­
TUDE: Mlles M.-A. Dufour et C. 
Tremblay, élèves de 1ère année élé­
mentaire.

APPLICATION GENERALE- A a 
cours élémentaire 1ère année, Mlles 
A. Taillon, L. Tremblay, H. Maltais, 
T. Germain et F. Fleury. Au cours 
élémentaire 2ème année, Mlles J.- 
d’Arc Boulianne, I. Bouchard; volu­
mes offerts par JL le Professeur: G. 
M. Tremblay, volumes donnés par M. 
le Principal: Rita Bouchard. Au cours 
supérieur, Mlle T. Tremblay; mé­
daille d’or offerte par Mme lias Ga­
gnon .

Prix spécial de couture, reprisage 
et tricot, mérité par Mlle C. Fortin. 
Prix de bonne tenue à la prière mé­
rité par Mlle T. Bérubé.
Médaille d’or offerte par .M. le Dr 
Henri Pinault, Grand Chevalier, au 
nom des Chevaliers de Colomb de 
Roberval, décernée à Mlle .M . Savard 
pour succès dans l’enseignement don­
né à l’école d’application.
Médaille d'or donnée par M. J.-E. 
Boily, Inspecteur régional, pour l'ins­
truction -religieuse, méritée par Mlle

QUÉBEC
DEPART

VENDREDI,13 JU!L
Par tous les trains ordinaires 

RETOUR
Pur les trains ordinaires 
partant de Québec pas 

plus tard (pic le

LUNDI, 22 Juillet !

flüH
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EnVenie
Partout

'2Ÿ'

Aux personnes qui ont déjà pris 
les bonnes PILULES ROUGES

Elles savent comment les bonnes PILULES ROUGES donnent de l’énergie, suppriment les 
malaises suivants :
Pâleur Fatigue Troubles internes
Faiblesse Douleurs de dos. de reins essentiellement féminins
Manque d’appétit Irrégularités Périodes douloureuses
dus à l’ANEMIE. Mais la machine humaine s’use. Il ne faut pas attendre d’être à bout pour se 
soigner. Plus on remet un traitement, plus il risque d’être long et coûteux. Au moindre signe de 
fatigue, prenez les bonnes PILULES ROUGES.

"Quand j’étais jeune femme et Que j’élevais ma famille, j’avais 
bien de U misère à me rétablir, i cbaQue fois que j’avais un bébé.
Mes forces ne revenaient pas d’une fois i l'autre. Je faisais mon 
ouvrage péniblement, je souffrais toujours de douleurs dans le dos 
et aux rems, mes jambes pliaient i propos de rien. Je me cherchais 
un tonique depuis longtemps. Finalement, un jour, j’ai vu dans les 
journaux qu'une femme dans les mêmes conditions que moi s’était 
renforcie avec les PILULES ROUGES. J'ai écrit au médecin 
de la Cie Chimique FRANCO Américaine et après leur avoir ex­
pliqué mes malaises, ils me conseillèrent les PILULES ROUGES.
J'en ai pris durant quelque temps et j'en ai été si satisfaite que ç’a 
toujours été mon remède depuis 10 ans. Du moment que je me sens 
déprimée un peu, je prends des PILULES ROUGES et tout de 
suite, je me sens mieux, plus forte et mon appétit revient."

(Signé)—Dame ALPHONSE BLANCHETTE,
160, dème Rue. SHAWINIGAN FALLS, P.Q.

DECLARE DEVANT MOI A SHAWINIGAN FALLS, 
ce vingt-neuvième jour du mois d’août.

(Signé)—G.-E. Ladouceur, notaire.
Pilules Rouges, partout ou par la poste : 50c la boîte ou 3, $1.25

EXIGEZ TOUJOURS LES VERITABLES

PILULES ROUGES
pour lea Femme» P*.ci et Falblea

CU Chlal'P* FRANCO AaUrftalae, LU*, 1010. rot S.-Uenlt, Montréal.

C«IU aaaonc* nt fait* <• bons* toi; Boni tenon» à voir* Dlipoiltloo lei prenrti écrit** <« •• ai* non» arançon».

PACIFIQUE CAMDEN

M'

unus cawnr oocxmsATm ' ■ oc raiNSPoer au moxx— _

Pourquoi ne pas prendre a- 
vantage de notre longue expé­
rience dans l'organisation de 
voyages par terre ou par mer? 
Nous sommes à votre entière 
disposition en tout temps.

Adressez-vous C.-A. LAN- 
GEVIN, Agent du Trafic-Voya­
geurs, Pacifique Canadien, Ga­
re du Palais, Québec, représen­
tant toutes les lignes de navi­
gation océanique, ou à P. E. 
GINGRAS, Agent de District, 
Gare Windsor, Montréal.

A VENDRE
Un chaland n’ayant servi 

que deux fois, en très lion état, 
à vendre à bon marché pour 
cause de départ. S’adresser au 

“COLON”

HORAIRE DU
DE FER

HEURE SOLAIRE 
De Dolbeau pour Québec 

6.30 p.m., tous les jours diman­
che excepté.
De Dolbeau pour Chicoutimi

4.40 a.m., tous les jours, diman­
che excepté.

De Roberval pour Québec
8.06 p.m., tous les jours, diman­
che excepté.

De Roberval pour .Chicoutimi
6.16 a.m., tous les jours, diman­
che excepté.

De Rohcrva! pour Dolbeau
7.41 a.m., tous les jours, diman­
che excepté.
9.41 p.m.; tous les jours, diman­
che excepté.

Prenant effet le 28 avril 1935.
M. C.-A. LEVESQUE,

Ch«f je Gare,

C. Savard, élève du cours élémen­
taire 2èmc année.

DIPLOME de piano octroyé par le 
“Dominion College of Music”, classe 
senior: Mlle J. d’Arc Boulianne, avec 
grande distinction.

DIPLOMES E LE M E N TA 1RES 
FRANÇAIS accordés à: Mites L. 
Duchesne, avec distinction; T. Béru­
bé, avec succès; G.-M. Tremblay, 
avec succès.

CERTIFICATS DE PROMOTION 
au cours supérieur, décernés aux é- 
lèves qui ont subi avec succès les 
examens du diplôme, mais qui n’ont 
pas l’âge requis, ou qui n'ont pas 
passé à l’Ecole Normale le temps 
nécessaire pour l’obtention du di­
plôme: Mlle C. Savard, avec grande 
distinction; Mlles R. Tremblay, 1. 
Bouchard, R. Bouchard, J. d’Arc 
Boulianne, G. Delisle, et M. Boivin, 
avec distinction.

DIPLOMES SUPERIEURS FRAN­
ÇAIS: Mlles M. Savard et T. Trem­
blay, avec distinction; Mlle C. For­
tin, avec succès.

CERTIFICAT DE PROMOTION 
au cours supplémentaire accordé à 
Mlle M.-B. Côté, qui a subi avec 
distinction les examens du diplôme 
supérieur mais (pii n’a pas passé à 
l’Ecole Normale le temps requis pour 
l'obtention du diplôme.

MEDAILLE D’ARGENT offerte 
par l’IIon. Cyrille Delâge, Sm inten­
dant de l’Instruction Publique, dé­
cerné à Mlle T. Tremblay, pour ap­
plication constante à l'étude.

MEDAILLE D’ARGENT offerte 
par Son Excellence le Lieutenant- 
Gouverneur, méritée par Mlle C. 
Savard qui a conservé le plus grand 
nombre de points à l’examen du di­
plôme élémentaire.

PRIX DU PRINCE DE GALLES 
donné à l’élève qui a subi le meilleur 
examen dans le cours sup. rieur, et 
(pii a mérité la note “EXCELLENT” 
pour la conduite morale et l’applica­
tion à l’étude, Mlle Madeleine Savard.

Adresse
Réponse de M. le Principal 

O Canada !

REBERVflL TRIOMPHE 
DE ST-FELIGIEN

Prochaine visile du St-Félicien

Dimanche dernier un club dt 
tennis de Roberval rendait visi­
te au club St-Félicien.

Le tournoi s’est disputé avec 
acharnement de part et d’autre ■ 
Roberval s’est, dès le débul 
montré supérieur. St-Félici q 
fournit un jeu très serré durant 
tout le démêlé. L’as du hockey 
de St-Félicien le Dr. Banville a 
donné du fil à retordre aux é- 
quipiers de Roberval.

Cependant après une lutte u- 
eharnee, Roberval remportait 
quatre des six “sets” qui se 
sont joués.

Voici l’alignement du tournoi;
ST-FELICIEN ROB E R VA I.

Dr. Banville Benoit Dumont 
Robert Gagnon Lorenzo Lebel 
Roch Tremblay Jean Bouchard 
J.-A. Murray Arthur ülfuiin 
A. Saindon Marcellin Perron
A. Lapointe Jean-J. Tremblay
Mlle J. Saindon Mlle L. Dumont 

DETAILS DU TOURNOI:
1er set double Roberval 0-4

Savourez le meilleur

’urne» sol tlmiblo Koborval (î-.‘5
'lômo sot doublo St-Kôlio.ien .‘1-1
Sème sot simple Koborval .*5-1
boni o sot mixto K borvnl ‘J-7

Le club St-Félicien se propose 
de prendre sa revanche sons 
peu. La partie aura probable­
ment lieu dimanche prochain 
sur les “courts” du tennis “Du­
mont’’. Le public est cordial: 
ment invité.

Un témoin.

LE limOURS DU
KEillTE AGRiCOil

Il aura lieu celte année dans la 
région agricole No 1 qui s’étend 
autour de Montréal.

50 souscriptions à date

Plusieurs entrées au concour: 
du Mérite Agricole de 19:55 soir 
déjà entre les mains du secré­
taire du Conseil d’Agricult ur 
de la province de Québec, M 
Oscar Lessard, et tout laiss. 
croire (pie ce grand tournoi a- 
gricole annuel sera couronne 
d’un plein succès.

Dans une entrevue accordé 
a la presse, M. Oscar Lessard ; 
déclaré: “Nous avons actuelle 
ment devant nous une cinquan­
taine d’entrées. La saison tar­
dive a certainement induencé 
nombre de eîdtivateurs et pr 
venu la réception d’un gram 
nombre d’inscriptions à dat 
Mais, si nous en jugeons par h 
total des formules d’inscriptioi 
qui nous ont été demandées pai 
■es agronomes de la région bit 
ressee et les cultivateurs eux- 
mêmes, le nombre final des fer­
mes inscrites au concours ne de 
vrait pas être intérieur à coin 
d’il y a cinq ans, qui fut de 107 
Les juges du concours seront 
probablement nommés d'ici : 
quelques jours par l'honorable 
Adélard Godbout, afin qu’ils 
puissent commencer la visite 
des fermes dans les débuts de 
juillet”.

Le concours de cette année s; 
tient dans la région agricoh 
provinciale No L Les comtés 
qu’elle renferme s’étendent au- 

2ème set double Sb-Félicien fi-:î tour de Montréal. Ils ne cou-

La force, la vigueur, 
l'énergie

sont fssontlolles (t tout homme qui veut ntteîn- 
dre quelque succès dans la vie. Vous ne Jouirez 
de ces qualités que si vous êtes bien portant et 
lorsque des symptômes tels que manque de lor- 
cc. d'appétit, fatlKues anormales, nervosité. 
décournKcmcut vous avertissent que votre vl- 
(tueur diminue, prenez les PILUI.E3 MOIIO, avec 
la plus Krande continuée; elles préviendront 
l'épu'-sement complet avec scs conséquences 
troubles d'estomac, maux de reins, rhumatis­
mes. etc.

"Depuis quelques mois, j’affaiblissais, je n’avais pas d'énergie 
et j'avais des douleurs dans les côtés. J'étais plutôt porté à 
dormir. Un ami me conseilla de prendre les PILULES MORO. 
Après quelques semaines, mon appétit augmentait et je n'étais 
plus le même, j'ai engraissé de quelques livres et j’étais surtout 
plus fort. Je tiens à recommander les PILULES MORO comme 
étant un bon tonique."

(Signé) LUDGER BIRON,—Drummondvillc, P.Q.
DECLARE DEVANT MOI A DRUMMOND VILLE, 

ce 13cme jour de septembre.
(Signé)—TH. LOUIS GAUTHIER, N.P.

Pilule» Moro, partout ou par U poste: Mo la belle ou .1. J1.3J.

PILULES MORO
Cie Médicale Moro, l.ïGO, rue S.-Penl*, Montréal.

E^nonce est fal*e de bonne fol; nous tenons à votre 
disposition les preuves écrites de ce que nous avançons.

PACIFIQUE CANADIEN

Service des trains entre Québec, Trois-Rivières, Montréal 
EN VIGUEUR LE 28 AVRIL 1935 

DEPARTS DE QUEBEC (GARE DU PALAIS)
(heure solaire) (heure solaire)
7 20 zV.M. - Dimanche excepté Air. Montréal (Gaie Viger) 12.35 P.M. 
7.00 A.M. - Dimanche excepté Arr. Montréal (Gare Viger) 12.15 P.M. 
f’.OO A.M. - Dimanche seulement Arr. Trois Rivières 10.25 A.M.
1.30 P.M. - Quotidien Arr. Montréal (Gare Windsor) 0.00 P.M.
4.30 P.M. - Quotidien Arr. Montréal (Gare Viger) 9.10 P.M.

11.30 P.M. - Quotidien Arr. Montréal (Gare Viger) 0.00 A.M.
et (Gare Windsor) 0.30 .MM.

Tous les trains arrêtent à la Gare de l’Avenue 
du Parc à Montréal 

O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O- 
ARItr SES A QUEBEC (GARE DU PALAIS)

0.10 A.M. - Quu. t'en De Montréal (Gare Windsor) 10.55 P.M.
et (Gare Viger) 11.20 P.M. 

de Montréal (Gare Windsor) 9.30 A.M. 
de Montréal (Gare Viger) 7.00 A.M. 
de Montréal (Gare Viger) 4.00 P.M.

9.30 P.M. Dimanche seulement de Trois-Rivières 7.15 P.M.
Tous les trains arrêtent à la Gare de l’avenue du Parc à Montréal.

O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-O-
Pour renseignements supplémentaires, billets, location de 

places, etc., veuillez vous adresser à C. A. LANGEVIN, Agent du 
Trafic-Voyageurs, Gare du Palais, Québec, représentant toutes 
les lignes de navigation océanique.

2.00 P.M. - Quotidien 
Midi - Dimanche excepté 
9.00 P.M. - Quotidien

vrent pas une étendue très vas­
te, mais ils renferment un grand 
nombre de belles et grandes fer­
mes dont plusieurs font de la 
culture maraîchère sur une hau­
te échelle. Les comtés compris 
dans cette région sont: Argen- 
teuil, l’eauharnois, Chaleau- 
guay, Deux-Montagnes, Iloehe- 
laga, Huntingdon, Jacques-Car­
tier, Laprairie-Napierville. L'As­
somption, Laval, Boulange’, Ter- 
reb mve. et Vaudreuil, soit trei­
ze en tout.

Kn 19:50, la région No J fei-r- 
nit 18 concurrents pour la Mé­
daille d’Or, 49 qui obtinrent la 
Médaille (l'Argent, et -10 la .Mé­
daille de Bronze. On sait que 
pour avoir le Iroit de concourir 
pour la Médaille d’Or, un culti­
vateur doit posséder déjà la Mé­
daille d Argent. Or comme 49 
cultivateurs méritèrent cette 
médaille i! y a cinq ans, on peut 
s attendre à ce que le nombre 
des aspirants à la décoration 
suprême du Mérite Agricole soit 
issoz élevé cette année et que la 
iutte soit serrée.

EHEUQPE L’flPPETIT 
ET LE SOMMEIL

M. Frank J. Wild, de Bullvil- 
le, N. à., écrit; “Votre médeci­
ne a fait baueoup de bien à mon 
fils. Son appétit s’est amélioré 
et i! dort maintenant beaucoup 
mieux. Je parlerai du Novoro 
lu Dr Pierre à tous mes amis et 
le recommanderai à tout le mon- 
èe.’’ Le Novoro du Dr Pierre 
•st connu pour son action dou­

ce mais certaine sur la fonction 
liminatoire. Il aide à obtenir 

une bonne santé. Ne le deman­
dez pas aux pharmaciens. Seuls 
des agents locaux peuvent le 
fournir. Pour renseignements 
écrire à Dr. Peter Fahrney & 
Sons f’o., 2501 Washington
Blvd., Chicago, Ill.

Livré exempt de douane au 
Canada.

VOYEZ DU NOUVEAU

VOYAGEZ
CANADIEN
NATIONAL

REDUITS
Le Canadien National vous 
offre de nouvelles occasions de 
faire à bon compte d’agréables 
excursions. Renseignez-vous 
sur ses billets d’excursions, de 
fin de semaine, de 16, 21 et 
45 jours, il prix réduits. 
BILLKTS de FIN de SEMAINE
A prix réduittt, délivrés durant toute 
runnfa*. Départ, du vendredi ft midi 
nu dimanche ft 2.00 p.m. Rentrée, 
le lundi jusqu’ft minuit.

RILLKTS VALABLES 
21 JOURS

Délivrance jusqu'au 30 oept., pour 
lea ftnreN de ht côte du Maine

HILLI-TS VALABLES 
16 JOURS

ft deNtlnatlon des parcs nationaux— 
Jasper, etc. Délivrance Jusqu’au 
30 Kept.

BILLETS VALABLES 
45 JOURS

Délivrance hisqti'au 30 sept., pour 
les gares de l'Ouest canadien et 
jusqu'au 10 nov.. pour celles do la 
côte du Pacifique. Valables, (n) en 
wagons-lits de 1ère; (b) en wagons- 
lits de 2e (touriste); (c) en voiture* 
de première. •

EXCURSIONS SUR LES 
GRANDS LACS

(combinaisons forfaitaire*)
29 Juin — 10 sept.

BILLETS D’ÉTE SPECIAUX
Délivrance jusqu'au 30 sept., pour 
toutes les gares de l'Ontario, du 
Québec et des Province* Maritime*, 
et maints endroits aux Etats-Unis. 
Tous rensetfnemenf* auprèa tU* 

garcM ou agences du Æéscau 
Canadien National.

C.-z\. Lévesque 

AGENT

“l----

B3B
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GOHSTiPEE DURANT 
Sis ANS

Une fenuue cherche lonfftemps 
un remède.

T.o jrrand inconvénient avec la 
])lupart des reine,les contre la 
constipation, c'est qu ils n ap­
portent (pi’un soulagement tein- 
])oraire. Ayant enfin trouvé un 
correctif efficace et permanent, 
cette femme écrit ce qui suit:

‘Tendant plus de MO ans, je 
soutins de constipation aijnie et 
je fis l'essai de presque tous les 
renié'les possihlcs. Chacun d'eux 
me soulagea bien pendant un 
jour ou deux, mais après cela 
c’était encore la même chose. Je 
dois ivconnaitre que mon cas é- 
tait chronique. C’est il y a trois 
mois que je pris d s Sels Krus- 
then pour la première fois: j'en 
ai pris chaque matin depuis et 
aussi longti mps (pie je" vivrai, 
mon pr. mier devoir en me le-

Mgr l’Evêque. Chant de canti­
ques par la Chorale Notre-Dam.'.

A S.fit) lires.—A la Grotte, S. 
Exe. Mgr Lamarche, assistera 
au trôii* à la grand'messe que 
célébrera M. le Chanoine Joseph 
Tremblay, curé :1e la cathédrale. 
Chant par la chorale St Jérôme.

Sermon par M. l'abbé Joseph 
Dufour, du Séminaire de Chi­
coutimi sur la nature et la né­
cessité de l’Action Catholique.

A 10 h. 30 
sous la présidence de Mgr l'E- 
vèquo et le concours de Mgr E. 
Lapointe, Directeur diocésain 
île l’Action Catholique.

Jos. Gagnon. Le tout sera ajou­
té au l'on ' •. missionnaire déjà 
recueilli par les Ursulines de 
Québec. A quand la fondation au 
Japon? Quelles seront les pre­
mières Ursulines choisies ? 
C'est encore le secret de Dieu 
mais qui ne devrait pas tarder 
à être révélé. Les missionnaires 
Ursulines, tout en se dévouant 
à la conversion des peuples 
infidèles, prieront pour toutes 
les âmes qui auront favorisé

Séance (I études ]em. aj)ost0iat et garderont leur
souvenir. Merci aux centaines 
d’Anciennes dont les offrandes 
nombreuses ont permis no­
tre magnifique ba/.ar. tM'erci

’ame 
a- 

:es.
Mesdames Otis, Cassette, lias

0 r,- , T-. .• ^ iGagnon, A. Thibault, Jos. Ci-Je Rapport : L Ac ion t atho- ral.(| Ex Tmilb!ayi Achille
.que e le 1 ic^-Ordre. par M. Tlvni|)!aVi A. Sylvestre, G. Guil 

labbe Georges licmblay Cmv Io,îu,lu, E Limis Ant. Mar- 
de S-Jean de b rebout de Ko- Cütte> A C]outioVt C> Guertin

_ le.- Kapport : Saint-Françoisjtout spécialement â ‘Madam. 
As.-ise. 1 at.on <.11 u.el de I .‘»c-,'i-essier. l’âme dirigeante du ba 

.on t athohque. par le 1 R. I al. ot - scs coiiaboratrices 
.miw Provincial des '• i,. , — _

d
1 ion
Marie-Louis 
JL Capucins.

berval. 
fie Kapi)o. L’Action Calho- I ^Mesdemoiselles Bélanger, Thi­

bault, Otis, Langlais, Lévesque.vaut , ra de prendre ma dose ,i()[ie 0, |a |)r;ilitlll0 des pèleri- ^ „omsT’ t .tes 1er An 
(r.i,..idienne de Kruschcn. Je m. nages par le T H P Pin al C • • 1 • \? An'
sens aniourd'hui une toute an- ss R vcennes qu. ont aide 1 oeuvre
... -.t ;........ 4. „„ missionnaire du Japon sont ma­ire femme. J les intestins fonc 
tioniien: avec la régularité d< | 
l'horlog ■ et mes amies me corn j 
plimentont sur ma bonne mine.
Jlon seul rogivt c-'esi de n'av >ii
PM-'; eonmi Kruschon plus tôt”.-
(JIme) AL . JL

I-.es Sel s Kruschen sont la re-
cet le mit '.iroüe pour assurer la
pre•prêté interne. Les six seh
qui lés ciuniMiseiit stimulent le-
or u ânes iinternes et favorisent
leu r fonc E' imement normal et
ré.u' ulier. \ otre corps est nins'
(ICL■arrasse des impiuvtés qui
si (on les la sse s'accumuler, di-
milment 1 a vitalité et minent la
sau t

---------------------()------------------------

" 2^ s ■ n 
é-Vii-îî 0’ACTION

çi-
a.mmum

LE ni jî. - \’CH H 15 septembre

CVit -h : née d'Act ion Catho-
hqi i 1 ■- plus h ureux r -
suit:ats. IJriintr s suivront à ii-

Japon sont ins-
Conchisions. par S. Exe. Mgr crits dans les régistres du Cloi 

Chs.-A. Lamarche. jtre, ils le sont plus sûrement en-
Salut du T. S. Sacrement par dans la mémoire de Dieu. 

Mgr Eugène Lapointe, P. A. Roberval, 7 
V.G.1I. ' 1 -------

le um mssmui-
ÜRSUL^ES

DE FtGBEFm

LAG BQUGHETTE
NAISSANCES

Ces jours derniers ont été 
! baptisés : Marie-Gérardine-Mi- 
cluline, enfant de M. Edmond

------------ i Claveau, garde forestier et Mme
Nous aurions voulu donnei j Claveau, (née Gérardine Ouel- 

plus tôt les détails du bazar mis- let). Parrain: M. Gérard Cla- 
| sionnairc des L rsulines (! • Ko-j veau, oncle de l’enfant. Marrai- 
I berval. mais des montants res-lne: .Mlle Hélène Delamarre, a-
I talent à compléter, des ques-gnie de la famille.
| lions a régler. . . . Ce bazar, qiuj —Joseph - Justin -André,
! a eu lieu les 10. 11 et 12 juin liant de M. Conrad Dumais, bou-

anger et de Mme Dumais, (née 
Parrain

marraine: M. et 
Larouche, amis de 
rents.

i" a : : - dans !e< jn’inci 
ntr - de la région.

I'-' - ; ' -ns !:■ plaisir d’an-
la pro­

chaine Journée (l’Action Catho­
lique se tiendra au Pèlerinage 
de Nrire-Dame de Lourdes

pa

MARIAGE
Mercredi le 2G juin, a été cé- 

I l-re le mariage de Jllle Annet­
te Tliibeault, tille de M. et Mme 
Onésime Tliibeault avec M. Jos.

du !,;u 
1 â SCJ)

i W'.ÜCll
ni lire.

dimanche

no 
les
t'ées. 1 
née r1’ 
Bmieh
mais i

.ior
LIQ

s’estompe déjà dans les bruni 
du passé: ce qui en reste, ce|Lucia Gauthier), 
sont de belles espèces sonnantes 
—tangible réalité; ce qui en 
reste surtout, ce sont des méri 
tes là-haut pour celles qui oir 
collaboré à cette oeuvre d’apos­
tolat—réalité plus sûre encore 
Ce qui en reste aussi, c’est la 
reconnaissance des Ursuline- 
pour cette généreuse offrande.
Aimerait-on connaître le mon- Lauthier. fils de Mme \ ve Gau 
tant réalisé pour coopérer à l’é-p 11 '1’’ ^ ll,s deux de celte parois- 
tabliscement des Ursulines iau j se‘
Ja|»in I unies dé|)enses payées I La mariée portait une iolk 
1- bazar a rapporte .S7-18.00. A-1 toilette de crêpe de soie blanc, 
joutons $111.00 produit d'une chapeau et souliers de même 

I séance et de parties de cart's teinte, 
fore- et déjà app rt des Anciennes de Jon-j M. Arthur Tliibeault, frèn 

de ia région etiquiêr s, sous la direction del de la mariée agissait comiru 
fi n qu tout-s j Jlesdam s Leblanc. Jos. Angers 'garçon d'honneur et Mlle Lau- 

r nt r pre.- n-! Pinion I remblay. Briand: Mos-!i tte Gaiulreault, comme demoi- 
i'! gramme le la Jour-J demoiselles H. Brassard, A i selle d'honneur.

Action Catholique du Lac : Bergeron. F. Boudreault. et | Durant la messe, un joli nro 
‘Mes ra publié plus tard ,$lSi.OO des Anciennes de Chi- gramme de chant et musique 

■ sommes déjà -en me- jcoutimi. jirovenanl d'un don le fut exécuté par les Enfants d: 
i n faire connaître le-: Madame C. Gravel et de parties j Marie, parentes et amies de la 

mue-. Me cartes organisées par Mada- j nouvelle mariée.
' I ID\ ( A'1110- ni Philippe Gagnon. Nous avons Après ia c rémonie, il y eut 

'AP LAC BOIT METTE M1-'ne un montant de $10-10.00. réception intime à la résidence 
’•. n:re l.'i - pfvmhi-e Et ce montant sera doublé par de Mme Vve Gauthier, où un

• :,i l-'g-g-ô! -- ■ de corn- l'offrande magnifi.pie d'une an-'succulent déjeuner fut servi.
■ u'e ce'-'brée par vienne de Chicoutimi. Madame La réception du soir se lit

FAITS DIVERS
EXPEDITIONS D’OEUFS TRIES

Un arrêté en conseil fédéral qui vient d’être adopté, 
prescrit que les expéditions d’oeufs d’une province à l'au­
tre par quantités de cinquante caisses ou plus, doivent à 
l’avenir être bien triées avant l’expédition; cet arrêté, qui 
forme partie des règlements fédéraux sur le classement 
des oeufs et qui est maintenant en vigueur, devrait met­
tre fin dans une grande mesure aux expéditions d'oeufs 
non triés venant de points de la Saskatchewan et dirigées 
sur Winnipeg

Cet arrêté est conforme au système du Ministère 
fédéral de l’Agriculture qui veut que le classement ou le 
triage des oeufs soit fait aussi près que possible du point 
de production. Le transport par camions d’oeufs non triés 
de la Saskatchewan sur Winnipeg a pris en ces derniers 
temps des proportions qui menaçaient de troubler le clas 
sement des oeufs en Saskatchewan au détriment de l’in­
dustrie avicole de cette province. Les fonctionnaires du 
Ministère sont d’avis (pie le nouveau règlement corrigera 
cet état de choses.

Systèmes proposé pour la vente des bestiaux dans ks 
Provinces des Prairies

Après une longue étude de la question, le Bureau fé­
déral tics marchés a approuvé les principes des plans du 
commerce des bestiaux proposés par certains groupes de 
producteurs de l’Alberta, de la Saskatchewan et du Ma­
nitoba, et en faisant cette déclaration le Bureau a rendu 
hommage aux éleveurs de l’Ouest qui s’occupaient depuis 
plusieurs mois d’étudier la Loi sur l’organisation du mar­
ché des produits naturels dans ses rapports a leurs pro­
pres problèmes de vente. Le Bureau considère que ce tra­
vail constitue un apport des plus utiles à l’industrie ani­
male des provinces de l’Ouest, car il offre aux producteurs 
de l’Ouest une occasion d’améliorer leur situation, occa­
sion qu’ils n’avaient jamais eue jusqu’ici.

Les trois Bureaux locaux provisoires se mettront im­
médiatement à l’étude des détails du fonctionnement des 
plans proposés et de leurs rapports aux producteurs et les 
autres intéressés dans l’élevage. Pour expédier les choses, 
le Président du Bureau fédéral des marchés se propose 

Mme Pierr ,ll? rencontrer bientôt les Bureaux locaux provisoires de 
heureux pa- l’Ouest du Canada

juillet 1935. 
o-----------

en-
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J. E. POTVIN
Roberval

MARCHAND EN GROS
Epicerie,- Provisions. 

Ferronneries, Vaisselle I 
Matériaux de construe-1 
(ion.—Peinture et Ver­
nis de toutes sortes.

r.» GRAINS et GRAINESï

Vendons les Pneus 
“ATLAS”

- A};enL de la Lampe À P 
Air et à Pétrole ï 

“ALADDIN”. 
CHARBON ANTHRACITE

Hiez M. Onésime Thiboault, à| (1935), à DIX heures de l’avant 
Lae Maggie, où la gaieté, l’en-J midi (heure solaire), 
train se mêla rapidement a la

compron.'
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fT-

T»|p :

'jL'cuimcm. -ÿiand-jwul aoucuT | 

appndojiri Izà Jjütima cAxm!"

iSSS*?

mmm

, / ffPi

LA • BIERE VOTRE • ARRIERE GRAND -PERE • BUVAIT

lanse, chansons et jolis mor- 
■eaux de musique. Ce n’est qu’a 
une heure avancée de la nuit 
que l’on songea enfin à se sépa­
rer chacun emportant un agréa­
ble souvenir des heures passées 
au foyer hospitalier.

Aux nouveaux époux vont nos 
meilleurs souhaits de bonheyr 
A de prospérité.
NOTES SOCIAI.ES

—Mlle Simone Ouellet, de La 
Doré, est en promenade chez sa 
soeur Mme Edmond Claveau.

—Mlle Irène Drolet, qui tra- 
••aille depuis plusieurs mois a 
Del beau, était dans sa famille, 
limanche dernier.

—MM. Henri Lapointe, Jos. 
Cloutier, Emile Gauthier, Tho­
mas-Louis Tremblay, sont de re­
tour d’un-voyage à St-Félicien. 
—M. ot Mme Henri Gaiulreault 

’eur fils Philippe et Mlle I.auret- 
fe Gaiulreault, sont de retour 
le Chambord, Jet.

— Mme Wilbrod Julien, d. 
Dolbeau, est en visite au Lac 
Bouchette, chez ses parents et 
amis.

— Mlle Florence. Bouchard, 
est de retour d’une promenade 
■m Lac Edouard, chez sa soeur 
Mme Ovila Lapointe.

—JIM. Henri-Georges Bérubr 
et Alfred Rondeau, sont partis 
pour Lac Edouard, oii ils tra­
vailleront quelques mois.

VENTE PAR LE SHERIF
Cour Supérieure, 
de Roberval,
No 8654.

LA COMMISSION DU PRE' 
AGRICOLE CANADIEN, corpo­
ration existant en vertu d’une 
loi fédérale, et ayant, en vertu 
le cette loi, son siège social pour 
la province de Québec, en la ci­
té de Qu'bec, requérante; vs 
O BR AH IM LALANCETTE et 
LOUIS LALANCETTE, de Ro­
berval, dans le comté de Lac St- 
Jean; et JOSEPH BOUCHARD 
de Saint-Jérôme, comté de Lac 
Saint-Jean, cultivateur, intimés, 
à savoir:

1. Le loi de terre connu et dé­
signé sous le numéro treize (13) 
du deuxième rang, aux plan et 
livre de renvoi officiels du ca­
dastre du canton de Ouiat- 
chouan, contenant cent quatre 
acres, plus ou moins, -en super­
ficie;

2. Le lot de terre connu et 
désigné sous le numéro treize 
(Ti) du troisième rang, aux plan 
et livre de renvoi officiels du 
cadastre du dit canton de Ouiat- 
chouan, contenant cent cinq 
acres, plus ou moins, en super­
ficie;

3. Le lot de terre connu et 
désigné sous le numéro quator­
ze-un (14-1) du troisième rang, 
aux plan et livre de renvoi offi­
ciels du cadastre du dit canton 
Ouiatchouan, contenant quatre- 
vingts acres, plus ,ou moins, en 
superficie. Le tout avec bâtisses 
dessus construites, circonstan­
ces et dépendances.

Pour être vendus à mon bu- 
beau, au Palais de Justice, à Ro- 
b,rval, MARDI le TRENTIEME 
jour de JUILLET prochain

Le shérif 
GEO. LEVESQUE- 

Bureau du shérif,
Roberval, 25 juin 1935.

NOTESlûCIALES

C^ (
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NOUVEAU
(E VIOLET

—M. l’abbé Chs-Elzéar Trem­
blay, Aumônier au Couvent du 
Bon Conseil de Chicoutimi, 
était de passage en notre ville 
la semaine dernière.

—Le Révérend Père Victor 
LeGendre, Rédemptoriste, de la 
Communauté d’Ottawa, à passé 
quelques jours à Roberval cette 
semaine, ,à rHôtel-Dieu St-M’i- 
chel. Il a rendu visite à sa soeur, 
la Révérende Mère Ste-Cécile.

—M. et Mme Rosaire Vézina, 
d’Hébertville Village, sont ve­
nus en promenade à Roberval, 
cette semaine chez Mme Eug. 
St-Pierre.

—M. Anatole Gaiulreault, Gé­
rant de la Banque Canadienne 
Nationale, à Rouyn, Abitibi et 
Madame Gaudreault, sont ac­
tuellement en promenade à Ro­
berval, chez leurs parents M. 
Ernest Gauthier et Mme Joseph 
Gauthier.

—Odette, la directrice de la 
page au Coin du Feu, désire in­
former ses lecteurs et lectrices 
que le courrier ne paraîtra que 
la semaine prochaine, pour eau 
se d’un voyage.

—'Mlle Blanche Dumais, de 
eette ville, est actuellement en 
promenade à Chicoutimi, chez 
ses parents.

—JL et Mme Henri Vézina, 
d’Hébertville Village, sont ve­
nus en promenade Roberval, 
dimanche dernier.

—Ceux qui désirent se procu­
rer un Album - Souvenir des 
grandes Fêtes du Cinquantenai­
re des Frères Maristes, vou- 
Iront bien s’adresser à M. Geo. 
Potvin, avocat de Roberval, ou 
à nos Bureaux.

—M. J.-V. Tremblay, avocat, 
le St-Joseph d’Alma, est venu à 

Roberval, cette semaine, par af­
faires.
—M. Jean-Louis Simard, d’Hé- 

bertville Village, ét.iit en pro­
menade à Roberval, dimanche.

—-JL Adélard .Béirubél, Infir­
mier à l’Hôtel-Dieu St-Michel, 
de cette ville, après un voyage 

quelques jours à Montréal, 
est allé rejoindre Madame Bé- 
rubé et leur fillette Marthe, à 
Ste-Croix, pour une promenade 
de quelque temps chez M„ Ths. 
Larouche.

L© Chsvrdleî Regsiilter
... .La plus grande qualité au plus bas coût... Le 
choix de toute une série de modèles. . .Moteur Flam­
me Bleue... 2d% plus de puissance. .. Carrosserie 
par Fisher... Plus gros freins... Nouveau cadre 
en “A’”... D'opération plus économique que tout 
autre auto.

DISTRIBUTEURS

COTE, BOIVIN & CIE, INC.
ROBERVAL, P. Q.

Agent autorisé : PF IJ.Y U N DS A )', hull,cnn, /’. Q,

AVIS
Notre atelier est en mesure de 

vous donner entière satisfaction 
pour tous les travaux d’impres­
sions que vous puissiez avoir be­
soin ; Circulaires, pamphlets, 
pliants, programmes, papier à 
lettre, factures, enveloppes, car­
tes d’affaires et de visite, blancs 
de cour, ouvrages pour corpora­
tions, etc.

LE COLON 
Roberval.

SERVICE ANNIVERSAIRE

Le service anniversaire de feu 
Alexandre Naud, sera chanté en 
l'Eglise de St-Joseph d’Alma, 
Vendredi le 12 juillet, à 7 heu­
res du matin.

i r- 1 ----------------- -

IMPRESSIONS.
\ r(Nous avons toujours en i 

mains, un assoüiment au 
complet de Lettres, envelop­
pes, factures, états rie ''nmp- 
tes, etc., etc., que nous vous 
imprimerons à des prix irèr 
avantageux.

«LE COLON»
ROBERVAL.

Jolies boites de papier à let­
tre que nous vendons à .15 la 
boite ordinairement, seront sa­
crifiées à 2 boites pour .'16 ou 
.8c la boite.

La quantité est limitée. Ve­
nez vous en acheter 2 boites dès 
aujourd’hui.

La forme la plus pure sous laquelle le 
tabac peut être fumé.”

ns.

Ecoutez l’Emission Sweet Caporal. 
Tous les mercredis soirs, à S heures. 

CK.iC Montréal 
CH RC Quêhrc 
C/ll.l’ Montréal 
CKCU Hull 
CRCS Chicoutimi

SWEET
CAPORAL

Collectionnez les “Mains de Polter’-

Avant d’arrêter définitivement 
votre programme de vacances, 
ayez soin de bien vous rensei­
gner. Le Canadien National 
vous fait cet été des prix excep­
tionnels. Voyages à 1 sou du 
mille a l’Ouest du Canada et 
au Pacifique (10 au 30 juin); 
billets de 16 et 45 jours à Jas­
per; excursions de 21 jours 
dans les Maritimes; voyages de 
fin de semaine complets (du 
vendredi au lundi) à billet et 
quart; voyages.complets du di­
manche à billet simple. Utilisez 
le Canadien National; vous y 
gagnerez, *


